Lettre du P. Teresino Serra

     1er Janvier 2004
En continuant le Chemin…

Après deux mois intensifs de réunions pour avoir une vision globale de l'Institut, nous nous sommes reconnus petits et faibles comme David devant Goliath. En même temps l'espérance et l'optimisme ne nous ont pas manqué, en pensant à la force et aux talents, aux vertus et aux témoignages, à la collaboration des conseillers provinciaux et à la "combonianité" des confrères.

Les questions: Dans quelle direction voulons-nous aller pendant ces six prochaines années ? Avant tout, d'où partir ? Nous ne commençons pas, nous continuons! Nous continuons en suivant les pas de notre fondateur avec :

1. Optimisme combonien

C'est l'optimisme que nous a enseigné Comboni. C'est un optimisme fondé sur l'espérance, l'amour fraternel et la passion pour la mission. Comboni voyait les difficultés et les limites, il calculait les forces et continuait à "oser". Comboni voyait également les défauts et les faiblesses de ses missionnaires, et pourtant il continuait à avoir confiance en eux et à dire du bien de tous. Non seulement il disait du bien des siens, mais les proposait également en exemple à imiter.

C'est avec cet optimisme que nous sommes appelés à poursuivre notre chemin. C'est avec cet optimisme que nous devons évaluer et méditer les Actes du Chapitre.

On entend différents commentaires sur ce Chapitre Général, un Chapitre: bon – insignifiant – vivant – une avancée– un recul – une déception – un temps de grâce… Chacun a son franc-parler et peut s'exprimer avec ce qu'il a dans le coeur et ce qu'il a vécu. Mais je crois que chaque Chapitre reflète notre vie et notre histoire: histoire de grâce et de péché, de faiblesse et de vertu, mais histoire sacrée, parce que Dieu a cheminé avec notre Institut.

Je vous invite à méditer les Actes du Chapitre en accueillant la grâce et les directions que l'Esprit nous a montrées à travers la voix des Provinciaux et de tous les délégués au Chapitre.

2. La force de notre spiritualité.

La spiritualité combonienne, c'est clair! Sans doute, nous devons partir de là ou continuer le chemin à partir de là: tenir notre regard fixé sur le Christ!
Une spiritualité insuffisante devient un danger pour la vie personnelle, communautaire et missionnaire. Le Chapitre, plus d'une fois, rappelle les sages paroles de la Règle de vie qui nous enseigne que la mission est liée à la vie de prière, que la qualité de la mission dépend de la qualité spirituelle du missionnaire; que le missionnaire qui n'a rien à dire au nom du Christ, ne peut évangéliser.

Le Jésus missionnaire nous a enseigné que la mission se fait également et avant tout en gravissant très rapidement la montagne pour prier; la mission se fait, en se retirant dans un lieu désert pour demeurer avec le Père, après une journée d'effort et de fatigue!

Un style de vie inadéquat, souvent, nous porte à croire que toutes les pages de l'agenda devraient être remplies de rendez-vous, d'engagements; et on se sentirait mal si nous voyons des espaces libres dans l'horaire de notre journée. Tout devient frénétique et la prière est réduite au minimum, l'Eucharistie devient une routine, le bréviaire nous tombe des mains et il ne reste plus de temps pour demeurer avec le Seigneur… ce Seigneur qui nous a appelés à être missionnaire avec Lui.

C'est vrai que la mission du Pasteur est de donner sa vie. Toute sa vie, jusqu'à son dernier souffle. C'est ainsi que Comboni nous l'a enseigné. Mais il faut ajouter qu'il est juste de donner une vie de qualité… par respect à la mission, à l'Institut et au Christ lui-même. En d'autres termes, marquer notre vie et nos sacrifices d'une spiritualité plus profonde, plus vécue et plus partagée.

3. Le sens de l'appartenance

Les Actes du Chapitre présentent notre vocation comme une intervention de Dieu dans notre vie pour suivre le Christ avec Comboni et comme Comboni. Vivre et être missionnaire comme Comboni signifie également entrer comme un membre dans le cénacle des apôtres, signifie entrer pour faire partie du nombre des Douze, en évitant d'être le numéro 13, le numéro de la non-grâce. Le sens d'appartenance nous porte à animer et à aimer affectueusement la famille combonienne, à voir cette famille comme unique famille, sans en rêver une autre ou différente. La Famille est là où l'on est missionnaire ensemble. C'est une contre-indication de vocation que de rester dans l'Institut seulement pour "faire mission". La mission se prêche et se témoigne ensemble.

Arrivé là, nous bénissons ceux qui, avec sincérité et transparence, ont décidé de quitter l'Institut et avec force, ensemble, nous rappelons ceux qui depuis longtemps ont abandonné l'Institut et font semblant d'être comboniens. Je me réfère à ces quelques-uns – qui malgré tout sont toujours nombreux – qui vivent dans un nid de privilèges injustifiés; qui ont choisi leur propre travail, s'éloignant de l'esprit de l'Institut et du style de vie combonien.

4. La nouveauté du Charisme

Le Chapitre général parle de "nouveauté", de renouvellement. Il s'agit de rendre d'une manière nouvelle la signification de notre charisme combonien, de le resituer, de redéfinir notre présence. Il est clair que le processus de renouvellement n'implique pas le dépassement du fondateur, ni de vouloir suivre aveuglément ce que fit le fondateur. Renouveler signifie faire ce que le fondateur aurait fait aujourd'hui, en fidélité à l'Esprit.

Renouveler ne signifie pas effacer le passé pour se concentrer uniquement sur le présent et sur l'avenir: "Un processus de renouvellement vrai et véritable – écrivait Vittorio Liberti SJ – voit se partager deux esprits différents: la continuité dans la tradition, ou un vrai retour à ses propres racines, et la discontinuité… Si nous voulons obtenir d'une plante des fleurs et des fruits nouveaux, nous ne pouvons lui couper les racines: la plante mourrait. Mais il serait suffisant de la soumettre à un émondage spécial, à de nouvelles techniques de greffe, à une fumure adéquate pour pouvoir recueillir de nouvelles variétés de fruits ou de fleurs".

5. En animant ensemble

Une des significations du mot autorité est la capacité de faire croître de l'intérieur, en partant des qualités, des valeurs et des vertus présentes en chacun. Le service de l'autorité, en conséquence, est d'animer la personne et la communauté et de les guider vers une croissance intérieure en vue des choix et des décisions à prendre. Pourtant le service de l'autorité n'est pas de commander mais d'animer. Animer pour ensuite décider. Une attitude de fond de celui qui anime est celle de provoquer et de faciliter le passage de l'institution à l'inspiration. Dans la naissance d'un Institut, advient le processus opposé: on part de l'inspiration du fondateur et puis on s'institutionnalise. Pour pouvoir renouveler un Institut, il faut favoriser le moment dans lequel on est appelé à revenir à ses sources, ce moment de l'inspiration. S'identifier seulement avec l'Institution ne permet pas de retrouver la fraîcheur originelle du charisme. Celui qui détient le service de l'autorité doit maintenir vivant les espaces du rêve et de la prophétie qui rendent chaque institution souple et docile au charisme.

Le Chapitre Général nous invite à "gouverner ensemble", à aimer ensemble, motivés par l'inspiration de notre fondateur. Et encore, à animer ensemble dans une vision globale de tout l'Institut, en évitant le danger de se renfermer sur les problèmes de son propre petit territoire.

Dans la ligne des Actes du Chapitre, le Conseil et les Secrétariats Généraux sont en train de programmer des rencontres de secteur au niveau continental et intercontinental qui se termineront en Décembre 2004 avec une assemblée de tous les Provinciaux.

Finalement, c'est avec l'espérance de lire ensemble les situations et les difficultés que nous vivons, d'évaluer notre oeuvre dans les différents secteurs, arriver au juste équilibre entre personnes et engagements, et ensemble trouver des réponses aux défis et aux problèmes qui nous attendent.

